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ou l'erreur er9 . . . , ou quelqu'une des autres erreurs données. Ces dernières étant, par hypothèse, en nombre égal à m 4-1, on obtiendra, par ces diverses suppressions, m -h i combinaisons de l'ordre m, qui toutes se trouveront comprises dans la combinaison donnée.
Corollaire. — Soient M,,,^ le nombre total des combinaisons de l'ordre m -h i , et Mm le nombre total des combinaisons de Tordre m, tant définies qu'indéfinies. Puisque chaque combinaison de l'ordre m-f-i renferme au moins m -+- 1 combinaisons de l'ordre m, et que chaque combinaison de l'ordre m a pour limites deux combinaisons de l'ordre m -+- i, si elle est définie, et une seule, si elle est indétinie; on aura
( m + 1 ) M-M < 2   /w ,        ou
Cette inégalité jointe à l'équation (3) du théorème V sert à déterminer une limite du nombre d'opérations qu'exigé la méthode exposée dans ce Mémoire.
THÉORÈME X. — Le nombre des opérations qu'exigé la méthode exposée dans ce Mémoire nest pas d'un ordre plus élevé que le nombre des combinaisons m — i à m — \ des erreurs données, m étant le nombre des éléments variables.
Démonstration. — En effet, supposons qu'en ayant seulement égard aux combinaisons formées d'erreurs qui puissent devenir simultanément les plus grandes de toutes, on désigne par M, le nombre des erreurs simples ou combinaisons du premier ordre, et par
Ms,   M3,    ...,   MOT,   MOT-M,
les nombres de combinaisons du deuxième, du troisième, ..., enfin, du mième et du (m H- i)iéme ordre. On aura, en vertu du théorème V,
w-.! — . . .±M2qiM1±:i=:o,
r on supprimait Terreur <?,/fes combinaisons de Tordre k qui appartenaient a la combinaison donnée de Tordre m -h i deviendra, par . . . ,
